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DISCIPLES DE LA DIVERSITÉ, DE L'ÉQUITÉ ET DE L'INCLUSION

 
“Le monde existe pour tous et toutes, car chacun d’entre nous est né doté de la même dignité .
Les différences de couleur, de religion, de talent, de lieu de naissance ou de résidence, et tant 

d'autres,
ne peuvent pas être utilisées pour justifier les privilèges de certains sur les droits de tous. En tant que 

communauté, nous avons l'obligation de faire en sorte que chaque personne vive dans la dignité et 
dispose

d’opportunités suffisantes pour son développement intégral.” 1
Introduction

Notre monde souffre aujourd'hui des effets de nombreuses maladies aux causes diverses et 
complexes  : par exemple le coronavirus et les maladies infectieuses, d'autres liées à des affections 
chroniques, d'autres encore provoquées par une société et une culture contaminées par une éthique de 
discrimination, d'indifférence et d'injustice raciale. Dans de telles circonstances, la dignité humaine, 
la liberté et l'épanouissement de l'être humain au moyen de la miséricorde et de la charité pour toute 
personne ayant jamais vécu demeurent insaisissables. Au cœur de cette culture de la souffrance se 
trouvent avant tout les perdus, les derniers, les moins estimés parmi nous  : victimes d'injustice, 
personnes de couleur, victimes de discrimination, les indésirables, les immigrés, ceux qui ont 
subi des abus, les mal-aimés et nos frères et sœurs abandonnés, marginalisés, contraints de vivre 
aux périphéries de nos communautés dans un anonymat assourdissant. Les questions relatives à 
la violation des droits civils des personnes de couleur, les inégalités raciales et culturelles, les 
préceptes législatifs à caractère discriminatoire, l’absence d’esprit civique et les préjugés 
systémiques, ainsi que l'intolérance face aux visions différentes infectent et paralysent notre 
capacité à revendiquer la dignité humaine, la liberté, l'épanouissement humain et à assurer une 
paix durable.

Toute la Famille dominicaine assume la responsabilité de la prédication et du salut des 
âmes, et exerce le privilège et l'obligation de la Sainte Prédication depuis les tribunes les plus 
variées  ; se rendant partout où la cure est une urgente nécessité au milieu des pauvres, des 
indigents, des abandonnés, des indésirables et des victimes de discrimination. En proclamant la 
Parole de Dieu depuis de nombreuses chaires, les Dominicains  : Frères, Moniales, Sœurs 
apostoliques, Laïcs, tous prêchent, non pas seulement par des mots — mais par la Parole de Dieu 
qui vit dans leurs cœurs et dans leurs actions en solidarité avec les autres. C'est en effet le 
privilège de tous les membres de la Famille dominicaine d'annoncer le Royaume de Dieu à tous 
ceux qui aspirent au message du salut.     

Nous avons été appelés à défendre activement et à faciliter un changement positif, à 
supprimer les conditions oppressives qui crucifient l'humanité et violent la liberté, et à façonner 
des stratégies d'intervention, des lois, des politiques sociales et de santé publique qui affirment la 
dignité et la liberté de chaque personne. Par où commencer pour apporter guérison et espoir les 
uns aux autres, à nos familles, à nos collègues, à nos communautés et à notre nation ? 

En prenant pour modèle la vie des saints Martin de Porres et Juan Macias, qui ont mis en 
œuvre une trilogie de comportements essentiels dans leur attitude de soin auprès des autres, nous 
comprenons mieux la portée et la profondeur des actions morales qui nous incombent, à savoir : 

❖ la diversité : célébrer et valoriser l'unicité et les différences de chaque personne ;  
❖ l’équité  : assurer l'équité, l'égalité de traitement et les conditions nécessaires à la 
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protection et à l'épanouissement du potentiel humain pour toutes les personnes, 
communautés et sociétés ; et

❖ l’inclusivité  : créer et promouvoir des environnements favorisant l'accueil, 
l'appartenance et la valorisation de toute personne, indépendamment de l'âge, du 
genre, de l'ethnie, de la culture et des convictions religieuses ; 

Par l'art du soin humain, nous sommes dotés de la capacité d'être présents à nos frères et 
sœurs souffrants et de les écouter attentivement, car eux seuls peuvent décrire leurs expériences 
uniques. Ce n'est que lorsque nous sommes libres et disposés à les écouter avec attention — à 
entendre leur douleur et à les inviter à exprimer leurs blessures, leur colère et leurs frustrations, 
leurs espoirs, leurs craintes et leurs expériences d'abus, et à partager quelque chose de leurs 
parcours — que nous pouvons gagner leur respect en entrant dans des relations de guérison 
authentiques. C'est alors seulement que nous pouvons, en tant que communauté bienveillante 
unie à nos frères et sœurs aliénés et les uns aux autres, les accompagner vers une paix durable 
fondée sur la dignité humaine, la liberté et l'épanouissement humain, qui est le fondement même 
de la garantie de la diversité, de l'équité et de l'inclusion — lesquelles peuvent être reconnues, 
protégées et célébrées en chaque personne.  

Les saints Martin de Porres, O. P. et Juan Macias, O. P. : leurs ministères

Les saints Martin de Porres, O.P. et Juan Macias, O.P., frères prêcheurs dominicains du 
dix-septième siècle, ont vécu dans la même ville de Lima, au Pérou, avec deux autres saints  : 
Rose de Lima et Turibe de Mogrovejo, archevêque de Lima. Leur vie et leurs ministères 
suscitent un grand intérêt dans l'œuvre d'évangélisation, non seulement en raison de leur sainteté, 
mais aussi en raison de leur présence et de leur importance pour l'Église de Lima à cette époque. 

De quelle manière Martin et Juan ont-ils exprimé leur vocation pour la prédication et le 
salut des âmes  ? Comment Martin et Juan ont-ils rendu le Christ présent au monde par leur 
témoignage personnel en tant que frères dominicains ? Plutôt que de proposer une revue détaillée 
de leurs nombreux miracles, actes de charité et de compassion, nous examinerons quelques 
thèmes et activités importants qui aideront à comprendre le message de ces Frères pour nos vies 
dans le monde d’aujourd’hui.  

Juan Macias a servi comme portier au couvent de Sainte-Marie-Madeleine à Lima, au 
Pérou, pendant vingt-deux ans. Dans ce rôle unique, il était le premier à accueillir ceux qui 
venaient au couvent, riches et pauvres, ceux qui cherchaient conseils, nourriture et vêtements, 
ainsi que ceux qui cherchaient le Christ dans leur vie. Juan Macias n’était pas simplement un 
gardien à la porte du couvent dominicain — il ouvrait grande la porte de la foi et accueillait le 
monde avec espoir et compatissante miséricorde envers toute personne en quête de cure — 
même les désespérés, les indésirables et ceux qui n’avaient nul lieu qui puisse être ‘chez eux’. Il 
accueillait ceux qui cherchaient un abri ou de la nourriture, et tous ceux qui cherchaient refuge et 
sécurité, en particulier ceux qui étaient loin de la pratique de la foi. Depuis cette porte unique et 
ouverte sur la vie dominicaine, il était témoin du Christ pour les autres, par sa présence auprès 
d’eux, en les écoutant  ; en particulier les malades, les handicapés et les défigurés, les 
indésirables, les sans-abri et les victimes de discrimination de la ville de Lima. Son panier de 
provisions, nourriture pour le corps et pour l’âme, était bien rempli et distribué librement et sans 
limite. En outre, lorsqu’il ne pouvait pas personnellement rassembler suffisamment de provisions 
pour les pauvres, il envoyait dans la ville son âne tout seul, des paniers sur le dos, pour y 
chercher des rations de nourriture. Les vertus héroïques et les nombreux miracles, documentés 
dans les témoignages de sa béatification et de sa canonisation, attestent l’expression authentique 
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de sa vocation dominicaine en tant que disciple de la diversité, de l’équité et de l’inclusion — les 
mêmes qualités qui sont attribuées à saint Dominique. Tel aussi était le prêche de Juan Macias — 
le message de salut de Dieu, le message d’espoir, le message d’amour durable pour chaque 
personne sans exception ni limitation.

Le ministère de Martin de Porres s’exprimait au travers d’une porte d’évangélisation 
différente : celle des soins aux malades et aux mourants de sa communauté dominicaine, à ceux 
parmi les méprisés des rues de Lima et au-delà, et surtout à ceux qui avaient perdu espoir. 
Nommé infirmier de la communauté du couvent du Saint-Rosaire à Lima, qui comptait à 
l’époque près de trois cents frères, Martin mettait au service de ses frères les compétences 
acquises en tant que barbier-chirurgien. Prendre soin de ses frères était sa première prédication. 
Comme son frère Juan Macias, qui vivait au couvent de Sainte-Marie-Madeleine dans un autre 
quartier de la ville alors étendue de Lima, Martin prenait également soin de ceux qui venaient à 
la porte du couvent chercher de l’aide. Tellement préoccupé par la façon de trouver ceux qui 
avaient besoin d’aide, Martin parcourait les rues de Lima et au-delà, ramenant les malades chez 
lui, et dans sa cellule, pour soigner leurs blessures. À plus d’une occasion, il fut admonesté par 
son supérieur religieux pour avoir amené des indigents et des étrangers dans la communauté 
dominicaine. Son exemple et sa persévérance dans les soins aux indésirables et aux mal-aimés de 
la ville de Lima furent transformateurs pour sa communauté dominicaine, qui embrassa 
également le rôle de disciples de la diversité, de l’équité et de l’inclusion dans ses propres 
ministères. 

La compassion et la charité de Martin envers les malades et les personnes âgées, 
apportant l’Évangile de l’espoir et de la guérison à ceux qui étaient orphelins et sans abri dans les 
bidonvilles et les quartiers de Lima, à ceux qui souffraient de maladies ou de modes de vie 
stigmatisés, étaient son expression vécue de la vie de saint Dominique. L’influence qu’il acquit 
pour l’attention aux pauvres et aux malades de Lima aboutit à la création d’un orphelinat et d’un 
hôpital pour enfants.  

Les archives historiques rapportent que Martin de Porres, son frère dominicain Juan 
Macias et leur sœur dominicaine Rose de Lima étaient amis et se rencontraient à l'occasion. S'il 
existe peu d'informations sur la façon dont ils ont pu collaborer dans leurs ministères, nous 
sommes convaincus qu'ils étaient les héritiers du charisme de saint Dominique et que chacun, 
dans sa propre expression de la Sainte Prédication, était un fidèle disciple de la diversité, de 
l'équité et de l'inclusion. Leurs rencontres les uns avec les autres et en solidarité avec ceux qu'ils 
touchaient en portant la Parole de Dieu — y compris ceux qui n'avaient jamais entendu parler de 
Dieu, ceux qui avaient entendu et ne croyaient toujours pas, et ceux qui étaient loin de la pratique 
de la foi — étaient pour eux une rencontre avec le Christ, un authentique Moment dominicain.

Notre mission dominicaine aujourd'hui

Que signifient pour nous aujourd'hui les vies de nos frères Martin de Porres et Juan 
Macias  ? Quels thèmes, évidents dans leurs vies de prière contemplative, de prédication, 
d'évangélisation et d’attentive compassion, ont une pertinence pour notre monde globalisé et 
pour notre propre réponse aux menaces qui violent les valeurs morales de la diversité, de l'équité 
et de l'inclusion ?  

Si nous avons été mis en éveil et sommes informés des changements systémiques dans 
notre monde aujourd'hui, nous ne pouvons que prendre conscience de la situation précaire des 
pauvres, des personnes de couleur, des laissés-pour-compte, des indésirables, des mal-aimés et de 
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ceux qui en aucun lieu ne se trouvent chez eux. Nous trouvons ces personnes, nos frères et sœurs, 
dans nos familles, dans les lieux où nous travaillons, dans nos quartiers, nos écoles et dans les 
rues de nos villes, et en effet partout dans le monde. Leur nombre est légion. Nous savons trop 
bien que la boussole morale de la vie s'est dramatiquement éloignée d'une éthique morale qui 
promeuve et défende la dignité humaine et la liberté, au profit d’une éthique fondée sur le 
relativisme moral, l'individualisme, l'autonomie absolue et la marchandisation de la personne 
humaine.   

En préparant cet essai, j'ai recherché des références à la dignité humaine et à la façon 
dont ce principe moral a pu guider les ministères de Martin de Porres et de Juan Macias. J'ai vite 
réalisé que la « dignité humaine » s'applique à juste titre aux besoins des pauvres et des malades. 
Il reste que la notion de dignité humaine, bien que le concept commence à se développer au 
seizième siècle, n'apparaît dans les documents de l'Église qu'au vingtième siècle. Ce qu'il importe 
d'observer, c'est que les principes éthiques fondamentaux de la dignité humaine, de la liberté, de 
l'égalité et du respect de toutes les personnes tout au long du continuum de la vie, de la 
conception à la mort naturelle, tels que ces valeurs ont été réalisées par Martin et Juan dans leurs 
ministères de prédication et d'évangélisation auprès des pauvres, des malades et des mal-aimés, 
trouvent aujourd'hui leur expression dans la Famille dominicaine. 

Le ministère des disciples de la diversité, de l’équité et de l’inclusion auprès de ceux et 
celles qui vivent dans la détresse, que nous trouvons dans la vie de saint Dominique et qui a été 
vécu, respiré et embrassé par ses frères et sœurs, trouve clairement ses racines dans le ministère 
propre de Jésus auprès des malades, des mourants, de ceux qui sont troublés de quelque façon 
que ce soit, et surtout auprès des méprisés de son époque. Saint Dominique a clairement enjoint 
cette mission à ses frères lors de ses dernières paroles  : gardez la charité. Prendre soin les uns 
des autres avec compassion, affirmer et protéger la dignité humaine et la liberté, vivre la vertu de 
charité et pratiquer le pardon envers tous, valoriser la dignité et la sacralité de la vie humaine de 
chaque personne  : tel est le don qu’incarnent ces nobles frères, Martin de Porres, O.P. et Juan 
Macias, O.P. Ils ont fait leur l’impératif de saint Dominique envers la charité avec tous ceux qui 
venaient à eux chercher guérison et espoir. Ce don est profondément ancré dans le code 
génétique de tous les frères et sœurs appelés à la Vie dominicaine. C’est aussi le code génétique 
qui devrait apparaître chez les personnes appelées à être des disciples du Christ. Ainsi, ils 
deviennent frères et sœurs les uns des autres.        

Dans sa sollicitude pour le monde, le Christ appelle, à chaque époque, des personnes à 
prendre soin de son peuple — sans exception — chacun d'eux. Chacun de nous doit être libre et 
habilité à répondre à l'appel radical que suscite l'évangélisation  ; à ouvrir la porte à ceux qui 
cherchent guérison et espoir comme le faisaient Martin et Juan  : consoler les malades et les 
abandonnés dans leur heure la plus sombre, où qu'ils se trouvent ; croire et ensuite proclamer que 
toute personne née dans le monde est digne de notre respect et de notre amour illimité, quelle que 
soit la raison de sa maladie ou sa condition dans la vie. L'œuvre de guérison demeure l'œuvre de 
Jésus lui-même. Nous nous trouvons sur une terre sainte dans la mesure où nous sommes 
devenus, par le Baptême, frères et sœurs les uns des autres et de Jésus lui-même. 

Apporter espoir et guérison à notre monde

Notre monde a été gravement blessé par de nombreuses pathologies. Dans l’art de la cure, 
la cicatrisation ne se produit qu'après l'élimination de tous les tissus morts et la destruction du 
virus ou de la bactérie responsables de l'infection par l'utilisation de médicaments et une gestion 
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attentive des plaies. Avec d'excellents soins, sous la supervision attentive de guérisseurs 
compétents, les nouvelles cellules sont libres de se développer, de se multiplier et de mûrir en 
tissus vigoureux et sains et en systèmes immunitaires qui favorisent et apportent une force 
durable pour le monde. 

Pour accomplir cette guérison des blessures dans le monde, de nouveaux ministères de 
femmes et d’hommes religieux, de conseillers qualifiés et de cliniciens expérimentés dans les 
soins de santé et les traumatismes sont urgemment nécessaires afin de répondre, de manière 
nouvelle et différente, à la catastrophe morale dans notre monde et dans notre culture. Compte 
tenu des problèmes actuels, un nouveau ministère de guérison à travers l’éducation, des 
initiatives collaboratives et des rencontres directes avec des individus et des groupes est 
urgemment nécessaire. Il nécessitera de multiples initiatives avec d’autres organisations, 
ministères et congrégations établis, pour apporter une guérison durable et de l’espoir à nos sœurs 
et frères qui souffrent, et aux communautés blessées de notre monde global. 

En prenant pour modèle les ministères de saint Martin de Porres et de saint Juan Macias 
et en répondant à l'appel du pape François  et du Maître de notre Ordre,  en tant que Prédicateurs 2 3

de la Grâce et en tant que missionnaires et disciples d'espoir et de guérison, nous devons ouvrir 
nos cœurs et accueillir ceux qui vivent aux extrêmes marges de la société ; marges que la société 
elle-même a créées. Nous devons accueillir dans la famille humaine ceux dont les voix ont été 
étouffées par l'humiliante indifférence des autres  ; et guérir ces blessures en réaffirmant leur 
dignité humaine, leur liberté et en promouvant l'épanouissement humain.  C'est un appel unique 4

pour une mission prophétique où tous les membres de la Famille dominicaine, engagés à 
proclamer la Parole de Dieu, peuvent apporter guérison et espoir à un monde blessé.  

Dans son amour pour toutes les personnes, à chaque époque, le Christ appelle des 
personnes à prendre soin de son peuple, tous et chacun, sans exception. Tous les Dominicains 
sont appelés à participer à la Nouvelle Évangélisation pour ce temps, pour cette époque et pour 
ce monde. Les Dominicains répondent à l'appel radical que suscite l'évangélisation  : croire et 
ensuite proclamer que toute personne née dans le monde est digne de respect et d'amour illimité, 
quelles que soient les raisons de ses circonstances ou sa condition dans la vie. Les Dominicains 
acceptent l'appel radical d'ouvrir leurs cœurs à ceux qui cherchent guérison et espoir, 
d'accompagner tous ceux que blessent les circonstances de cultures d'abus, d'incivilité, de traite 
des êtres humains et de discrimination due à l'âge, à la couleur, à la culture, à l'ethnie et au mode 
de vie, les gens brisés, les abandonnés, les indésirables et les mal-aimés dans leur heure la plus 
sombre, où qu'ils se trouvent et où que soit ce qu'ils appellent leur chez soi.
  

En suivant les ministères de Martin de Porres, O. P. et de Juan Macias, O. P. en tant que 
disciples de la diversité, de l'équité et de l'inclusion, nous nous souvenons de l'appel du pape 
François dans son appel à la paix, à la justice et à la fraternité dans les principes suivants que 
nous mettons en œuvre ensemble :

❖ Au nom de Dieu, qui a créé tous les êtres humains égaux en droits, en devoirs et en 
dignité, et 

qui les a appelés à vivre ensemble comme frères et sœurs, à remplir la terre et à faire 
connaître les valeurs de bonté, d'amour et de paix.

❖ Au nom de la vie humaine innocente que Dieu a interdit de tuer, affirmant que quiconque 
tue une personne est comme celui qui tue toute l'humanité, et que quiconque sauve une 
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personne est comme celui qui sauve toute l'humanité ;

❖ Au nom des pauvres, des indigents, des marginalisés et de ceux qui en ont le plus besoin, 
que Dieu nous a commandé d'aider comme un devoir requis de toutes les personnes, en 
particulier des riches et de ceux qui ont les moyens ; 

❖ Au nom des orphelins, des veuves, des réfugiés et de ceux qui sont exilés de leurs foyers 
et de leurs pays ; au nom de toutes les victimes de guerre, de persécution et d'injustice ; 
au nom des faibles, de ceux qui vivent dans la peur, des prisonniers de guerre et de ceux 
qui sont torturés dans quelque partie du monde que ce soit, sans distinction ;

❖ Au nom des peuples qui ont perdu leur sécurité, leur paix et la possibilité de vivre 
ensemble, devenus victimes de destruction, de calamité et de guerre ;

❖ Au nom de la fraternité humaine, qui embrasse tous les êtres humains, les unit et les rend 
égaux ;

❖ Au nom de cette fraternité déchirée par des politiques d'extrémisme et de division, par 
des systèmes de profit sans frein ou par des tendances idéologiques haineuses qui 
manipulent les actions et l'avenir des hommes et des femmes ;

❖ Au nom de la liberté que Dieu a donnée à tous les êtres humains, les créant libres et les 
distinguant par ce don ;

❖ Au nom de la justice et de la miséricorde, fondements de la prospérité et pierre angulaire 
de la foi ;

❖ Au nom de toutes les personnes de bonne volonté présentes dans toutes les parties du 
monde ;

❖ Au nom de Dieu et de tout ce qui a été dit jusqu'ici, nous déclarons adopter une culture 
du dialogue comme chemin  ; la coopération mutuelle comme code de conduite  ; la 
compréhension réciproque comme méthode et comme norme.5

En tant que disciples et défenseurs de la diversité, de l'équité et de l'inclusion, nous, 
Dominicains, sommes appelés à :

❖ apporter guérison et espoir les uns aux autres dans la communauté et à tous ceux que 
nous servons ;

❖ avancer avec courage et audacieuse ingéniosité pour apporter le Visage de Jésus, le 
Visage de la miséricorde et de la compassion, à tous ceux qui sont touchés par cette 
catastrophe morale qui sont loin de la foi, et à ceux qui ont perdu espoir et confiance ; 
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❖ ouvrir des voies de bienveillance et de nouveaux ponts pour que les frères et sœurs 
abandonnés soient accueillis de nouveau dans la communauté humaine où leur dignité, 
leur liberté et leur épanouissement humain peuvent être affirmés, protégés et célébrés ;

❖ collaborer avec d'autres pour changer les cultures et les systèmes d'oppression qui violent 
la dignité humaine et crucifient l'humanité ;6

❖ concevoir des programmes de formation et d'éducation, et des ministères qui se 
concentrent sur le développement de disciples promouvant la diversité, l'équité et 
l'inclusion parmi toutes les personnes, familles, communautés et nations ; et

❖ avoir le courage et l'engagement authentique de cheminer avec les plus petits, les derniers 
et les perdus, de les écouter et de les accompagner comme pèlerins du Calvaire en quête 
de cure, d'espoir et d'une paix durable. 

Notre réponse vécue pour accomplir cette mission ne sera pas plus facile aujourd'hui 
qu'elle ne l'était au temps de Martin de Porres et de Juan Macias. Si nous voulons vivre notre 
appel à être des disciples et à promouvoir la diversité, l'équité et l'inclusion parmi tous les 
peuples, nous devons demeurer spirituellement ancrés dans la prière, dans les Évangiles, et être 
inlassables dans notre dévotion à la Sainte Eucharistie, le Sacrement de la Charité. À travers 
diverses rencontres avec Jésus, nous aurons le courage et l'engagement, comme lui, de nous 
engager dans la prédication et l'évangélisation de manière radicale — d'ouvrir des portes et des 
voies nouvelles et inconnues et de ne pas craindre de les emprunter. Comme saint Martin de 
Porres et saint Juan Macias, nous découvrirons aussi que nous sommes appelés à vivre et à 
exercer notre ministère le long des lignes de fracture de l’humanité, à répondre à toutes les 
personnes, en particulier celles qui ont subi des abus, à protéger et à secourir nos frères et sœurs 
qui vivent dans des familles, dans des communautés et dans des nations, en particulier ceux qui 

vivent dans des conditions d’oppression qui crucifient l'humanité dans sa chair et dans son unité.
 

7

Dans cette rencontre, nous aurons le privilège et la grâce de voir, de toucher, de nourrir et de 
prendre soin de nos frères et sœurs, qui tous révèlent le visage même du Christ sous un troublant 
déguisement. 

Ô Marie, Protectrice de notre Ordre, saint Martin de Porres et saint Juan Macias, disciples 
de la diversité, de l'équité et de l'inclusion, accompagnez-nous à travers ces ténèbres vers la 
nouveauté de la vie. Insufflez dans les blessures de notre monde les antibiotiques de la grâce. 
Favorisez le développement de sains disciples de la diversité, de l'équité et de l'inclusion qui 
écoutent tous ceux qui nous sont confiés tandis que nous apportons guérison et espoir au Peuple 
de Dieu. Soyez vigilante envers nous-mêmes et envers toutes les personnes qui nous sont 
confiées, tandis que nous accueillons dans nos vies la lumière de l'espoir et une paix durable. 
Amen.

            Commission permanente pour la 
Vocation du Frère Coopérateur dominicain

12/6/2026
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